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nements locaux. Nous sommes optimistes et ferons tout notre pos-
sible pour respecter ce délai.

Compte tenu des différentes modifications et du travail supplémen-
taire, il est clair que nous avons dû modifier et actualiser l’estima-
tion des coûts afin d’assurer la viabilité du projet. Nous sommes 
convaincus que les adaptations envisagées sont réalisables grâce 
à l’aide des donateurs et soutiens de notre association, ainsi qu’à 
celle des collectivités publiques impliquées (commune, bourgeoi-
sie, canton, etc.).

Nous tenons à souligner que l’excellente collaboration et la flexibi-
lité de la vingtaine d’entreprises locales, déjà habituées à travailler 
ensemble, auxquelles nous avons confié les différentes tranches de 
cette rénovation, nous ont aidés à relever les défis et à trouver les 
meilleures solutions.  

Notre association met toujours l’accent sur l’implication des entre-
prises locales dans tous les projets qu’elle soutient, ce qui dyna-
mise l’activité économique de nos régions périphériques et garantit 
la sécurité de l’emploi. Cela a aussi permis l’installation de nou-
velles familles dans notre commune, comme nous l’avons constaté.

Une fois les travaux terminés, comme indiqué précédemment, l’en-
semble de l’établissement rouvrira ses portes, offrant également 
la possibilité de séjourner dans les nouvelles chambres. Ce facteur 
se veut le point de départ d’un nouveau projet en cours de dévelop-
pement. Il s’agit de créer dans le hameau de Brontallo des struc-
tures d’accueil en misant principalement sur la réhabilitation de 
maisons anciennes et de rustici afin de préserver le patrimoine bâti 
par nos ancêtres tout en élargissant l’offre d’hébergement de la 
région. L’idée serait d’avoir un « hébergement dispersé », la maison 
bourgeoise faisant office de pôle central. Nous aurons certainement 
l’occasion de vous présenter le développement de cette initiative 
dans les prochaines éditions.

Plâtriers au travail
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J’adresse mes salutations, en tant que président de 
Pro Brontallo, à tous les lecteurs et lectrices de ce 
troisième numéro de la Forza en 2026.

La première partie de l’année a été marquée par le 
début des travaux d’entretien du territoire, confiés à 
deux entreprises locales dans le cadre d’un nouveau 
mandat de gestion.

Côté projets, nous avons créé ce printemps de nou-
velles surfaces de culture et avons simultanément 
réparé les murs de pierres sèches dans le jardin des 
variétés. Ce projet comportera une deuxième phase 
à réaliser cet automne afin d’assurer sa continuité, 
de valoriser et de préserver les formes tradition-
nelles de gestion des terres en terrasses et d’encou-
rager des activités éducatives liées à l’agriculture 
durable et à la biodiversité.

Parmi les projets en phase finale, soulignons la mise 
en valeur du paysage du Val Serenello avec les der-
niers travaux effectués sur les chemins et les bâti-
ments. Dans ce numéro, nous vous présentons l’état 
de la rénovation de la maison communale.
En collaboration avec la paroisse locale, les travaux 
de réfection des toitures en pierres plates de l’ora-
toire de Mogneo sont presque achevés. Auparavant, 
des mesures ponctuelles de mise en sécurité avaient 
été prises en attendant de procéder aux travaux 
prévus en fonction de la disponibilité de la main-
d’œuvre. 
Pour l’avenir, nous élaborons des nouveaux projets 
menés tant par l’association que dans le cadre des 
collaborations avec d’autres acteurs du territoire.

Fin juin, un moment a été consacré à la commé-
moration des inondations survenues en 2024 qui, 
outre les dégâts causés au territoire, ont entraîné 
des retards dans l’avancement de nos projets, les 
entreprises locales ayant eu d’autres priorités. Nous 
tenons à remercier tous nos soutiens et donateurs 
pour leur aide précieuse, qui a permis aux communes 
de Lavizzara et de Cevio de mener à bien les diffé-
rents travaux de remise en état.

Je vous remercie et vous souhaite une bonne  
lecture.

Cordiales salutations

 

Marzio Demartini 
Président de l’Associazione Pro Brontallo

Éditorial

Faisons un petit contrôle ici, et encore là, et… en 
voilà une. Un, deux, trois... hop! Ça y est, attrapée! 
Après le travail ou une promenade en forêt, il est in-
dispensable d’effectuer ce petit contrôle –simple, 
mais important – si l’on veut trouver un petit para-
site qui peut être à l’origine de graves problèmes de 
santé : nous parlons de l’Ixodes ricinus, plus connu 
sous le nom commun de tique. En Suisse, il existe 
différentes espèces de tiques, mais c’est surtout 
l’Ixodes ricinus que l’on rencontre sur l’homme et 
les animaux domestiques. Les tiques ne sont pas 
des insectes, mais des arachnides dont font partie 
les acariens et les araignées. Elles se nourrissent 
du sang de plus gros animaux, comme les oiseaux, 
les reptiles, les amphibiens et les mammifères. 
Elles peuvent être porteuses de microorganismes 
pathogènes susceptibles de causer des maladies 
graves chez l’homme et les animaux. Il s’agit no-
tamment de la maladie de Lyme, une forme de 
borréliose, présente partout où il y a des tiques 
et de la méningo-encéphalite présente dans plu-
sieurs cantons suisses. Certaines personnes n’ont 
jamais été confrontées à ce problème de leur vie, 
mais d’autres sont, malheureusement, plus expo-
sées à ce risque. Par conséquent, il est préférable 
de s’informer sur la manière d’éviter d’éventuelles 
complications. Ce court article a pour objet de 
vous informer et de ne pas sous-estimer ce sujet 
et donc à s’informer, par exemple, auprès de son 
médecin de famille ou en lisant de la documenta-
tion sur ce point.

Les tiques ne tombent pas des arbres et ne peuvent 
ni voler ni sauter. Elles vivent sur le sol ou dans 
l’herbe, par exemple, dans la forêt, dans les clai-
rières ou en bordure des chemins jusqu’à une alti-
tude moyenne de 1500 m. Les tiques sont très pa-
tientes. Elles grimpent dans des touffes d’herbes et 
dans les fougères jusqu’à environ 80 cm de haut et 
attendent qu’un animal passe à côté d’elles sur le-
quel elles se fixeront à l’aide de leurs pattes avant. 
Une fois trouvé l’endroit idéal (chez l’homme, en gé-
néral, sur les parties moites et molles de la peau, 
chez les enfants, en revanche, plutôt sur la tête), 
elles s’y accrochent sans que cela fasse mal. Grâce 
à leurs pièces buccales (le rostre, appelé à tort la 
«tête»), elles parviennent à perforer la peau pour 
bien s’ancrer et arriver jusqu’aux petits vaisseaux 
sanguins dont elles sucent le sang. Il y a des tiques 
toute l’année avec une prédominance au printemps 
et à l’automne lorsque la température et le taux 
d’humidité de l’air sont plus favorables et les tiques 
plus actives. Le cycle de vie des tiques se compose 
de 4 stades successifs : l’œuf, la larve, la nymphe et 
le stade adulte. Pour passer d’un stade à l’autre, la 
tique doit se nourrir du sang d’un autre animal. À la 
fin de la prise alimentaire, qui peut durer plusieurs 
jours selon le cas, la tique se laisse tomber par terre 
afin de passer à l’étape suivante. Après l’accouple-
ment, la femelle adulte pond des milliers d’œufs sur 
le sol avant de mourir. Le cycle de vie entier dure de 
2 à 6 ans, en fonction de la chance que la tique a dans 
la recherche d’un animal hôte... Il est donc de notre 
devoir de leur rendre la vie dure. 

Quelques conseils simples :

•	 Porter des vêtements de couleur claire permet 	
	 de les trouver plus facilement.
•	 Il est conseillé de se faire vacciner lorsque l’on 	
	 vit dans un canton où la méningo-encéphalite  
	 à tiques est très répandue.
•	 Il faut retirer les tiques le plus rapidement 		
	 possible dès qu’on les a découvertes. Saisir la 	
	 tique au plus près de la peau avec une pince à 	
	 épiler et la retirer en exerçant une traction 	  
	 continue. Puis désinfecter immédiatement  
	 l’endroit de la morsure.
•	 Noter l’endroit de la morsure. Consulter un 
	 médecin en cas de fièvre ou d’autres symp-		
	 tômes.

Mirko Zanini, Dipl. biol.
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Tique femelle adulte

La maison bourgeoise pendant les travaux de rénovation

Aujourd’hui, nous revenons sur la rénovation de la 
maison bourgeoise, en cours depuis un an et demi, 
mais qui, heureusement, touche à sa fin. Les condi-
tions météorologiques n’ont pas particulièrement af-
fecté l’avancement des travaux. Pourtant, ce chan-
tier s’est révélé plus difficile que prévu. Malgré une 
planification minutieuse et des études préliminaires, 
il n’a pas été possible d’éviter certains imprévus 
pendant les travaux. Les travaux sur un bâtiment 
existant réservent parfois des surprises. Malheu-
reusement, dans notre cas, elles ont entraîné des 
retards dans l’exécution des travaux. À l’issue des 
évaluations des ingénieurs, des travaux supplémen-
taires ont été nécessaires afin de garantir la stabilité 
du bâtiment. Concrètement, nous avons dû renfor-
cer les dalles existantes et construire de nouvelles 
structures pour assurer la bonne tenue de la nou-
velle toiture en pierres plates.

Ces derniers mois, les travaux ont porté sur l’isola-
tion thermique extérieure et la peinture de la façade. 
À l’intérieur, après avoir renforcé les structures 
porteuses, il a été possible d’installer un chauffage 
au sol alimenté par une pompe à chaleur, d’effec-
tuer l’installation électrique avec la pose des équi-
pements et de procéder aux finitions. Des plafonds 
acoustiques ont également été mis en place dans la 
salle communale et dans le restaurant afin d’en as-
surer l’insonorisation. Au cours des prochains mois, 
nous allons installer les revêtements de sol, les équi-
pements sanitaires, la cuisine, le bar, puis peindre et 
aménager toutes les pièces, y compris les chambres 
d’hôtes.

Si la livraison du mobilier ne subit aucun retard, nous 
devrions pouvoir achever le projet au début de l’au-
tomne, ce qui permettra de rouvrir au public, d’ici oc-
tobre, le restaurant (avec hébergement disponible) 
et la salle communale pour les réunions et les évé-


